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Voici le bulletin Socio Stat qui présente l’essentiel des plus récents travaux produits par la Direction générale 
adjointe aux statistiques et à l'analyse sociales. 

 

La population du Québec a 
augmenté d’un peu plus de 1 % en 
2017 

La population québécoise s’est accrue de 
85 700 personnes en 2017. Cette hausse 
est le résultat d’un accroissement naturel de 
17 600 personnes (naissances moins 
décès), d’un solde migratoire international 
de 43 500 personnes, d’une augmentation 
de 31 100 résidents non permanents et d’un 
solde migratoire interprovincial de – 6 500 
personnes. Ces résultats sont tirés de 
l’édition 2018 du Bilan démographique du 
Québec publié par l’Institut de la statistique 
du Québec. Cette publication donne accès 
aux principales statistiques relatives à la 
situation démographique du Québec. 
L’analyse est centrée sur l’année 2017, et 
un aperçu de la tendance anticipée pour 
2018 est fourni lorsque les données le 
permettent.  

Données Démographiques  

L’espérance de vie reste stable au Québec en 2017  

Selon la mortalité observée en 2017, l’espérance de vie 
s’établit à 80,6 ans chez les hommes et à 84,5 ans chez les 
femmes au Québec, des niveaux semblables à ceux 
enregistrés en 2016. De manière générale, l’espérance de vie 
tend à augmenter au fil des ans, mais on note un 
ralentissement du rythme d’accroissement au cours des 
dernières années. 
 
 
Le nombre de décès survenus au Québec en 2017 est estimé 
à 66 300, une augmentation de 2 700 par rapport à 2016. 
Cette augmentation s’inscrit dans la tendance à la hausse 
observée en raison du vieillissement de la population, mais elle 
est également à mettre en lien avec des pics de décès 
hivernaux qui ont successivement touché le début et la fin de 
l’année 2017. 

 
 

Baisse des naissances au Québec en 2017  

Il est né 83 900 bébés au Québec en 2017. Cela représente quelque 2 500 naissances de moins qu’en 2016, 
soit une baisse de près de 3 %. Le nombre de naissances a diminué chaque année depuis le sommet récent 
de 2012 (88 900 naissances). L’indice synthétique de fécondité est estimé à 1,54 enfant par femme, 
comparativement à 1,59 en 2016. L’indice s’était maintenu au-dessus de 1,6 enfant par femme de 2006 à 
2015, dépassant même 1,7 en 2008 et en 2009. Malgré la baisse observée récemment, la fécondité actuelle 
demeure supérieure aux niveaux du début des années 2000, quand l’indice était inférieur à 1,5 enfant par 
femme. 
 

La population des municipalités du Québec au 1er juillet 2017  

Le Québec comptait 8,4 millions d’habitants au 1er juillet 2017. Près de la moitié d’entre eux, soit 47,7 %, 
résidaient dans une des dix municipalités de 100 000 habitants ou plus. En revanche, seulement 3,3 % de la 
population québécoise vit dans une des municipalités comptant moins de 1 000 habitants. Au nombre de 634, 
elles représentent par contre près de 50 % de l’ensemble des municipalités du Québec. 
 

 
 
 

http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/population-demographie/bilan2018.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/population-demographie/bilan2018.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/population-demographie/bilan2018.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/population-demographie/bulletins/coupdoeil-no66.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/population-demographie/bulletins/coupdoeil-no65.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/population-demographie/bulletins/coupdoeil-no61.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/


La Mauricie, le Centre-du-Québec et la Gaspésie–Îles-de-la-Madeleine ont amélioré leur bilan 
migratoire interne en 2016-2017  

Les échanges migratoires entre les régions du Québec ont entraîné des gains de plus de 1 000 personnes en 
Mauricie et dans le Centre-du-Québec au cours de l’année 2016-2017, ce qui représente leur résultat le plus 
avantageux en près de 20 ans. La Gaspésie–Îles-de-la-Madeleine s’est quant à elle hissée pour une rare fois 
parmi les régions gagnantes. Montréal demeure largement déficitaire dans ses échanges migratoires avec les 
autres régions du Québec, ses pertes nettes se chiffrant à – 19 900 personnes en 2016-2017. Autour de 
Montréal, des gains substantiels ont encore été enregistrés dans les régions des Laurentides, de Lanaudière 
et de la Montérégie, tandis que le solde migratoire interne n’a été que très légèrement positif à Laval. 
 

La croissance de la population en logement collectif, déjà rapide, s’est accélérée au Québec 
entre 2011 et 2016  

Au Recensement de 2016, le Québec comptait près de 200 000 personnes résidant dans un logement collectif. 
Ce type de logement regroupe notamment les résidences pour aînés, les CHSLD et les établissements 
carcéraux. Dans un contexte de vieillissement démographique, la croissance de cette population aux besoins 
particuliers s’accélère, avec un accroissement de 17 % entre 2011 et 2016, le plus fort jamais observé selon 
les données disponibles. Ces résultats sont tirés de l’article La population en logement collectif au Québec en 
2016, publié en février 2018. 
 

Personnes vivant seules  

Le Québec comptait 1,2 million de personnes vivant seules en 2016. Ce nombre correspond à 17 % de la 
population de 15 ans et plus, une proportion qui a doublé en 35 ans. Si globalement 18 % des femmes et 17 % 
des hommes vivent seuls, d’importantes différences se dessinent lorsque l’âge est pris en compte. Entre 35 
et 45 ans, moins d’une femme sur dix (9 %) vit seule, cette part augmentant considérablement par la suite 
pour atteindre un maximum de près de quatre femmes sur dix (38 %) chez les 80-84 ans. Chez les hommes 
par contre, la part se maintient généralement autour de 20 %. Dans l’ensemble du Canada, le Québec est la 
province où l’on vit le plus souvent seul. À une échelle géographique plus fine, la part de personnes vivant 
seules varie grandement, passant du simple au double d’une région administrative à l’autre. 
 

Publications récentes  

La consommation de cannabis au Québec  

La proportion de Québécois âgés de 15 ans et plus ayant consommé du cannabis dans les 12 mois précédant 
l’Enquête québécoise sur le cannabis (EQC 2018) est de 14 %, les hommes sont proportionnellement plus 
nombreux à l’avoir fait que les femmes. L’EQC a été menée de mars à juin 2018 auprès de 10 000 Québécois 
de 15 ans et plus. 
 

Les activités professionnelles et domestiques : des occupations qui distinguent l’emploi du temps 
quotidien des personnes en manque de temps  

Les personnes ayant une forte perception de manque de temps disposent en moyenne d’environ 3 h de temps 
libre de moins chaque jour et consacrent, comparativement à celles n’exprimant pas de sensation de manque 
de temps, près de 3 h 30 de plus quotidiennement aux activités professionnelles et domestiques. Ce résultat 
est en lien avec le profil des personnes accusant une forte pression liée au manque de temps, groupe qui 
comprend proportionnellement davantage de travailleurs, de parents – notamment de parents de jeunes 
enfants – et de femmes par rapport à l’ensemble de la population de 15 ans et plus. 
 

Les ménages dépensent de plus en plus pour les services de télécommunication donnant accès 
aux contenus culturels  

De 2010 à 2015, le montant moyen dépensé chaque année par les ménages québécois pour la culture et les 
médias est demeuré relativement stable, avoisinant les 2 700 $. Cependant, les ménages ont modifié la 
manière dont ils répartissent ce montant entre différents postes de dépenses. Entre 2010 et 2015, les 

http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/population-demographie/bulletins/coupdoeil-no63.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/population-demographie/bulletins/coupdoeil-no63.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/conditions-vie-societe/bulletins/sociodemo-vol22-no2.pdf#page=8
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/conditions-vie-societe/bulletins/sociodemo-vol22-no2.pdf#page=8
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/conditions-vie-societe/bulletins/sociodemo-vol22-no2.pdf#page=1
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/infographies/enquete-cannabis2018.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/conditions-vie-societe/bulletins/sociodemo-vol22-no3.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/conditions-vie-societe/bulletins/sociodemo-vol22-no3.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/culture/bulletins/optique-culture-62.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/culture/bulletins/optique-culture-62.pdf


dépenses pour l’ensemble des services de télécommunication (accès aux contenus culturels dématérialisés, 
tels que les services Internet, de téléphonie cellulaire et d’accès au câble) ont fait un bond de 384 $, passant 
de 1 314 $ en 2010 à 1 698 $ en 2015, alors que l’ensemble des autres dépenses pour la culture et les médias 
a diminué de 342 $ au cours de la même période, passant de 1 395 $ en 2010 à 1 053 $ en 2015. 
 

Diminution des ventes d’enregistrements sonores en 2017  

Au Québec en 2017, les ventes d’enregistrements audio (sur supports physiques ou numériques) sont de 5,6 
millions d’unités (calculées en équivalent d’albums), ce qui représente une baisse de 15 % par rapport aux 
ventes de 2016. Au sein de ces ventes, la part de marché des produits québécois est de 45 %. Fait 
intéressant : après avoir été en croissance jusqu’en 2013, les ventes de pistes numériques accusent en 2017 
une quatrième année de baisse. Le nombre de pistes numériques vendues en 2017 est de 43 % inférieur à 
celui de 2013. Cette baisse importante serait liée au fait que les consommateurs québécois se tournent de 
plus en plus vers l’écoute de musique en continu, notamment par l’abonnement à la musique diffusée en flux 
(streaming). 
 

En 2016, les ménages ont dépensé en moyenne 52 400 $ pour leur consommation courante, 
principalement pour le logement, le transport et l’alimentation  

En moyenne, près des trois quarts des dépenses des ménages québécois sont affectés à la consommation 
courante, en 2016. En proportion du total de cette consommation, le poste le plus important est le logement 
(27 %), suivi du transport (18 %) et de l’alimentation (16 %). On observe des différences entre les ménages 
des quintiles supérieur et inférieur de revenu en ce qui a trait à l'importance relative de certains postes de 
dépenses de consommation courante. Ainsi, les ménages du quintile supérieur consacrent une part plus 
importante de ces dépenses aux postes « loisirs » (8 % contre 4 % dans le cas des ménages du quintile 
inférieur) et « transport » (19 % contre 14 %). À l’inverse, une part moins élevée de la consommation courante 
des ménages du quintile supérieur est affectée au poste « logement » (25 % contre 37 %). 
 

La scolarité universitaire améliore de façon marquée le revenu d'emploi  

Au Québec en 2016, parmi les personnes âgées de 25 à 64 ans travaillant à temps plein toute l’année, le 
revenu d’emploi médian des diplômés universitaires est 58 % plus élevé que celui des diplômés du 
professionnel-collégial chez les hommes (79 700 $ contre 50 500 $) et 52 % plus élevé chez les femmes 
(58 900 $ contre 38 800 $). Le revenu d’emploi additionnel dont bénéficient les travailleurs de niveau 
professionnel-collégial par rapport à ceux de niveau primaire-secondaire est moins important : 21 % chez les 
hommes (50 500 $ contre 41 600 $) et 24 % chez les femmes (38 800 $ contre 31 400 $).  
 
Chez les travailleurs masculins, le revenu d'emploi additionnel des détenteurs d'un niveau de scolarité 
universitaire, en comparaison de ceux de niveau professionnel-collégial, est plus élevé chez les gestionnaires 
que chez les non-gestionnaires (132 % contre 44 %), de même que chez ceux du secteur privé que du secteur 
public (59 % contre 23 %). 
 

Les professions culturelles  

Au Québec, 146 540 travailleurs exercent une profession de la culture ou des communications en 2016. Ce 
groupe de travailleurs a connu une hausse de 23 % de son effectif depuis 2006 (alors que la population active 
du Québec a crû de 6 % durant la même période). Néanmoins, certaines professions culturelles affichent une 
baisse d'effectif. Ainsi, les professionnels des bibliothèques, des archives, des musées et des galeries d’art 
sont passés de 3 430 travailleurs en 2006 à 2 585 en 2016 (– 25 %). Par ailleurs, les femmes sont 
proportionnellement plus présentes dans les professions culturelles (54 % des travailleurs en 2016) que dans 
l’ensemble de la population active du Québec (48 % des travailleurs). 
 

Profil de l'industrie audiovisuelle  

Au printemps 2018, l'Observatoire de la culture et des communications a publié le rapport Profil de l'industrie 
audiovisuelle au Québec en 2017. Cette publication réunit un éventail de statistiques permettant de faciliter la 
comparaison des tendances de l'industrie de l'audiovisuel au Québec et à l'échelle du Canada. Il y est question 

http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/culture/bulletins/optique-culture-58.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/population-demographie/bulletins/coupdoeil-no67.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/population-demographie/bulletins/coupdoeil-no67.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/conditions-vie-societe/bulletins/sociodemo-vol23-no1.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/culture/bulletins/optique-culture-63.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/culture/cinema-audiovisuel/profil-audiovisuel-2017.pdf


de la production cinématographique, télévisuelle et des médias numériques convergents; de la distribution; de 
la télédiffusion; de l’exploitation en salle ainsi que la distribution de la radiodiffusion. 
 

Rapports d'enquête  

Fréquentation record des institutions muséales en 2017  

Les institutions muséales du Québec ont enregistré 16,9 millions d’entrées, ce qui constitue un sommet depuis 
le début de la publication de statistiques sur ce sujet en 2003. L’importante augmentation de la fréquentation 
par rapport à 2016 (qui était de 14,7 millions d’entrées) peut en partie être attribuée aux activités et expositions 
reliées au 375e anniversaire de la ville de Montréal, au 150e anniversaire de la Confédération canadienne et 
au 50e anniversaire de l’Expo 67. 
 

Succès du cinéma québécois en 2017  

Les salles de cinéma du Québec ont enregistré 19,5 millions d’entrées en 2017, soit une hausse de 4 % par 
rapport à 2016. En ce qui concerne spécifiquement les films québécois, ils ont enregistré 2,6 millions d’entrées, 
soit plus du double des entrées de 2016. Les films québécois détiennent une part de marché correspondant 
à 13,3 % des entrées (comparativement à 6,5 % en 2016). Deux films québécois se sont hissés en tête du 
palmarès : ainsi De père en flic 2 est le film qui a généré le plus d’entrées au Québec en 2017 (683 000 
entrées) suivi par le film musical La belle et la bête (États-Unis) et par la comédie Bon Cop Bad Cop 2 
(Québec). 
 

Les municipalités ont augmenté leurs dépenses en culture  

En 2016, l’ensemble des municipalités québécoises ont dépensé 951 M$ pour la culture (+ 4,7 % par rapport 
à 2015). Ce montant représente 4,9 % des dépenses globales des municipalités et il correspond à une 
dépense de 115,27 $ par habitant. La part la plus importante de ces dépenses va au domaine des 
bibliothèques (321 M$), au domaine des arts et lettres (144 M$) et au domaine du patrimoine, de l’art public 
et du design (113 M$). 
 

Un sommet pour les arts de la scène en 2017  

En 2017, les spectacles payants en arts de la scène (musique, chanson, théâtre, humour, danse, etc.) ont 
enregistré 7,7 millions d’entrées au Québec, ce qui constitue un sommet depuis le début de l’Enquête sur la 
fréquentation des spectacles au Québec en 2004. En ce qui concerne spécifiquement les spectacles 

québécois, ils ont généré 5,4 millions d’entrées en 2017, ce qui représente une part de marché correspondant 
à 70 % des entrées (comparativement à 73 % en 2016). Le spectacle Volta du Cirque du Soleil est en tête du 
palmarès des spectacles les plus fréquentés au Québec en 2017, suivi de Femme ta gueule de Mariana Mazza 
puis de Crystal du Cirque du Soleil. 
 

Les trajectoires familiales mouvementées des jeunes québécois  

Environ 4 jeunes sur 10 (44 %) nés au Québec à la fin des années 1990 ont déjà vécu, entre leur naissance 
et l’âge de 17 ans, au moins une transition familiale attribuable à l’histoire conjugale (rupture ou formation 
d’union) de leurs parents. Plus précisément, environ 10 % ont vécu un changement familial, 15 % en ont vécu 
deux, tandis que près de 20 % ont eu à composer avec trois transitions familiales ou plus de ce type. C’est 
entre autres ce qui ressort du bulletin Les trajectoires familiales diversifiées des jeunes nés au Québec à la 
fin des années 1990, rendu public le 25 septembre dernier par l’Institut de la statistique du Québec. Les 
résultats présentés dans ce bulletin s’appuient sur les données de l’Étude longitudinale du développement 
des enfants du Québec (ELDEQ 1998-2015). En plus de présenter un portrait détaillé des parcours familiaux 

suivis par les jeunes de leur naissance à 17 ans, le bulletin décrit certains éléments de la vie familiale à la 
suite de la séparation des parents, notamment le partage du temps d’habitation ainsi que le climat entre les 
parents. 
 

 
 

http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/culture/bulletins/optique-culture-60.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/culture/bulletins/optique-culture-57.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/culture/bulletins/optique-culture-59.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/culture/bulletins/optique-culture-61.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/sante/bulletins/portrait-201809.pdf


Comment les jeunes du secondaire se portent-ils au Québec  

Les résultats de l’Enquête québécoise sur la santé des jeunes de secondaire (EQSJS 2016-2017) dévoilés le 
5 décembre ont permis de dresser un portrait global de leur état de santé. Parmi les nombreux résultats 
présentés dans le rapport, on constate notamment que 17 % des jeunes ont dit avoir reçu un diagnostic de 
troubles anxieux, alors que 29 % se situent au niveau élevé de l’échelle de détresse psychologique en 2016-
2017, une augmentation par rapport à 2010-2011. Les résultats en lien avec l’adaptation sociale des jeunes 
révèlent une baisse de la victimisation durant l’année scolaire, bien que ce phénomène touche tout de même 
le tiers des jeunes en 2016-2017. Quant aux habitudes de vie des jeunes, les résultats montrent une diminution 
de plusieurs habitudes de vie pouvant s’avérer néfaste pour la santé : c’est notamment le cas pour la 
consommation d’alcool et de drogue ainsi que de l’usage de la cigarette. 
 

27,7 % des enfants à la maternelle sont vulnérables dans au moins un domaine de 
développement  

Selon les données de la deuxième édition (2017) de l’Enquête québécoise sur le développement des enfants 
à la maternelle (EQDEM) publiées le 18 octobre dernier par l’Institut de la statistique du Québec, 27,7 % des 
enfants à la maternelle 5 ans sont considérés comme vulnérables dans au moins un des cinq domaines de 
développement, à savoir : la santé physique et le bien-être, les compétences sociales, la maturité affective, le 
développement cognitif et langagier, et les habiletés de communication et les connaissances générales. Selon 
la méthodologie de l’enquête, la proportion d’enfants vulnérables dans au moins un domaine de 
développement en 2017 est plus élevée qu’en 2012, alors qu’elle se situait à 25,6 %. Si l’on observe les 
mesures spécifiques à chacun des domaines, on constate que la proportion d’enfants vulnérables a augmenté 
dans quatre des cinq domaines de développement entre 2012 et 2017, soit la santé physique et le bien-être 
(9,5 % c. 10,6 %), les compétences sociales (9,0 % c. 10,2 %), la maturité affective (9,7 % c. 11,5 %), ainsi 
que le développement cognitif et langagier (10,0 % c. 11,1 %). 
 

Travaux en cours  

Enquête sur la violence familiale dans la vie des enfants du Québec  

La collecte des données de la quatrième édition de l’Enquête sur la violence familiale dans la vie des enfants 

s’est terminée en juillet 2018, et la diffusion du rapport est prévue pour juin 2019. Rappelons que cette enquête 
vise à documenter certains déterminants de la violence familiale et de la négligence envers les enfants. 
 

Enquête sur la maltraitance envers les personnes aînées en établissements  

Le ministère de la Famille – Secrétariat aux aînés, en collaboration avec le MSSS, a mandaté l'ISQ pour 
effectuer une enquête sur la maltraitance en CHSLD. Cette enquête est complémentaire à l'Enquête sur la 
maltraitance auprès des personnes aînées au Québec vivant en domicile privé (EMPAQ) pour alimenter le 
Plan d'action gouvernemental pour contrer la maltraitance envers les personnes aînées (PAM). Étant donné 
l’état de santé de la clientèle des CHSLD qui limite leur capacité à répondre à un questionnaire et la difficulté 
de joindre ces personnes, cette enquête sera réalisée auprès de tiers. Les employés des CHSLD semblent 
les mieux placés pour relater de la maltraitance survenue dans ces milieux. Afin de valider cette méthode de 
collecte, l'ISQ réalisera un prétest à l'automne 2019. La collecte principale est prévue à l'hiver 2020. 
 

Enquête sur la garde non parentale au Québec  

Le ministère de la Famille souhaite obtenir un portrait actualisé de l'utilisation de la garde par les parents 
d'enfants de 0 à 5 ans, leurs besoins et leurs préférences. Cette enquête fait suite aux quatre précédentes qui 
ont recueilli de l'information auprès des parents à ce sujet. Étant donné que la réalité des services de garde a 
considérablement changé depuis la dernière enquête en 2009, un cadre de référence sera préparé en 
collaboration avec le ministère de la Famille pour sélectionner les thèmes et les facteurs les plus pertinents à 
considérer pour l’élaboration du questionnaire. Un prétest aura lieu en octobre 2019 et la collecte principale 
se déroulera de février à juin 2020. L'ISQ publiera des résultats à l'échelle provinciale et régionale en octobre 
2021. 
 

http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/sante/enfants-ados/index.html
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/sante/enfants-ados/developpement-enfants-maternelle-2017.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/sante/enfants-ados/developpement-enfants-maternelle-2017.pdf


Grandir au Québec : La première enquête de la nouvelle étude longitudinale de cohorte de 
naissances est commencée  

L’étude Grandir au Québec, aussi appelée Étude longitudinale du développement des enfants du Québec, 2e 
édition (ELDEQ 2), vise à répondre aux besoins de connaissances concernant le développement des enfants 
nés au Québec au début des années 2020. La première enquête de Grandir au Québec, réalisée auprès d'un 
échantillon d'environ 500 bébés et leurs parents, a débuté cet automne. Le plan de sondage est conçu de 
manière à pouvoir réaliser des analyses de bonne précision sur une sous-population d’intérêt, soit les enfants 
nés en situation de pauvreté socioéconomique. Un indicateur de pauvreté socioéconomique, créé à partir de 
données administratives de niveau individuel, sera utilisé pour la sélection de l’échantillon. La première 
enquête de la cohorte 2018 permettra de valider cette approche. La première collecte auprès de la cohorte 
2020, de plus grande envergure, débutera donc dans deux ans. 
 

Enquête québécoise sur le cannabis  

Alors que les résultats de l’édition 2018 de l’Enquête québécoise sur le cannabis seront rendus publics en 
mars prochain, les données de l’édition 2019 seront recueillies entre mars et juin 2019. Il sera ainsi possible 
de comparer les résultats dans le temps. Mentionnons que cette enquête est réalisée auprès d’un peu plus 10 
000 Québécois de 15 ans et plus et qu’elle documente différents aspects du phénomène, dont la 
consommation problématique, les normes sociales et les perceptions à l’égard du cannabis. 
 

Recrutement d'un panel Web probabiliste : un projet pilote  

Un projet pilote est en cours pour vérifier la faisabilité de recruter des personnes pour participer à un panel 
Web probabiliste, qui serait représentatif de la population québécoise. L'Enquête québécoise sur l'activité 
physique et le sport est utilisée pour recruter les participants. Ainsi, à la fin du questionnaire de l'enquête, 
toutes les personnes de 14 ans et plus sont invitées à adhérer au panel Web. Une analyse des taux de 
participation obtenus, des caractéristiques des répondants et des raisons de refus suivra la collecte. Ces 
analyses permettront de déterminer notamment si le panel ainsi recruté peut être représentatif de la 
population. Il sera aussi possible de déterminer les utilisations qui pourraient être faites de ce panel et la 
pertinence de mettre en place un tel panel de façon permanente à l'ISQ. 
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